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Le plus grand fleuve du
Gabon qui puise sa source
en République du Congo,
traverse notre pays de l'est
à l'ouest avant de se jeter
dans l'Océan Atlantique,
au sud de Port-Gentil. Il
offre à ses visiteurs des
paysages mirifiques, com-
posés de forêts, d'im-
menses lacs, des îlots, des
sites touristiques...et des
bancs de sable en période
de saison sèche. Le touriste
a également la possibilité
d'acheter du poisson de
ses eaux auprès des pê-
cheurs, d'admirer les oi-
seaux et les animaux
aquatiques. Une randon-
née le long de ce fleuve
donne envie à tout un cha-
cun aimant la nature à
l'état sauvage d'y séjourner
pour de bon. 

SI l'on s’ennuie à Librevilleoù l'on a souvent le stressdû au brouhaha de la villeet à d'autres multiples fac-teurs, il est conseillé d'al-ler recharger ses batteries,même le temps d'un week-end, le long ou sur lesbords du majestueuxfleuve Ogooué. Le par-cours se présente en effetcomme un véritablevoyage de plaisance, au re-

gard des paysages miri-fiques, ses sites touris-tiques et historiques que leplus grand fleuve duGabon offre à ses visiteurs. Celui-ci est long de 893km, pour une superficie deson bassin de 233.856km2, avec un débit de4.706 m3 par seconde auniveau de Lambaréné,chef-lieu de la province duMoyen Ogooué. Sa décou-verte vaut la peine d'êtretentée. L'Ogooué quiprend sa source dans lesmonts Ntalè, en Répu-blique du Congo, à une at-titude de 840 mètres, sejette dans l'Océan Atlan-tique par un delta maréca-geux au sud de Port-Gentil,chef-lieu de la province del'Ogooué-Maritime. Pendant une dizaine dejours, nous avons sillonnéles cantons Lacs du Sud,Lacs du Nord, Ogooué-Amont, Samkita etOgooué-Ngounié pour dé-couvrir et visiter entre au-tres, ses immenses lacs,dont Onengué et Azingo.Le dernier cité a d'ailleursprêté son nom aux diffé-rents clubs nationaux desport, à savoir, les équipesnationales de football, debasket-ball, de hand-ball...L'on se souvient quec'est aussi à quelques en-cablures de ce lac que lepionnier de l'humour ga-bonais, Dékombel est mortpar noyade. 

PAYSAGES* Nous avonségalement découvert d'au-tres beaux paysages, com-posés généralement deforêts et des bosquets deforêt humide, des îlots, dessites touristiques, descases à l'architecture colo-niale et des bancs de sablequi imposent leur pré-sence en sortant des eaux,surtout en période degrande saison sèche. Ici,vous avez également lapossibilité d'acheter dupoisson pêché dans leseaux de l'Ogooué auprèsdes pêcheurs,. Grâce à cesderniers, on peut avoir unefoule d'informations surcet univers. Si plusieursraces d'oiseaux sont visi-bles au fil de la navigation,il n'est pas évident pour letouriste d'apercevoir unanimal aquatique avantl'apogée de la grande sai-son sèche. «C'est à partir
de mi-juillet et août que
l'on peut voir les lamantins
et les hippopotames. C'est à
cette date qu'ils sortent des
lagunes pour chercher à
manger, parce que les eaux
ont tari», explique l'un despêcheurs dans les envi-rons du Lac Ezanga. Pour naviguer surl'Ogooué, le touriste a lechoix entre une pirogue ouun hors-bord, de préfé-rence à moteur, à partirdes multiples débarca-dères de Lambaréné. Et

pour tout voyageur, le portdu gilet de sauvetage estobligatoire. Tout le long duvoyage, les oreilles sontbercées par le bruit du mo-teur de l'embarcation et levent qui enivre le corps.Sur les deux bords dufleuve, on a parfois l'im-pression que la forêt densedéfile dans le senscontraire de votre direc-tion. Pendant que le mo-teur brasse les eaux àl'arrière de la barque endistillant les vagues surson passage. Sur les ri-vages, on aperçoit detemps en temps les vil-lages côtiers, certains avecquelques maisons à l'ar-chitecture coloniale, avecdes pirogues accostées àleurs débarcadères. Lachaleur de l'accueil des ri-verains ici est telle, quetout au long, ils vous sa-luent sans cesse en levantla main. Signe de sympa-thie des peuplades de ceszones habitées principale-ment par les ethnies Fang,Omyéné et Akélé (l'his-toire nous apprend d'ail-leurs que Ogooué est unnom kélé, et signifie
fleuve). 
VISITE*Voyageant à bordd'une pirogue au moteurde puissance 200X200Chevaux, nous avons visitéles villages Junkville, Om-pomwana, Ngomo, Izo-louet et Ashouka dans le

canton Ogooué Aval. Aussiles villages Nombédouma(au bord du lac Onengué.Le plus grand lac de la pro-vince), Long (lac Ogué-moin), Allonha (LacEzanga), Pointe Elyse, estun site où les touristespeuvent passer la nuitdans les chambre climati-sées et manger un menudu terroir. Même si le chefdes lieux nous explique,«Je suis à la recherche d'un
bon cuisinier». çà, c'estdans le canton Lacs duSud. Et dans le canton Lacsdu Nord, nous avons visitéles villages Adolet, DakarGomet et Lac Azingo. Auxcantons Ogooué Amont etSamkita, les villages Fer-nand Vaz, Ngouabilagha etle district de Makouké.Tout comme N'KiesNguasi, Belle Vue et Ntya-tanga, dans le cantonOgooué Ngounié ont égale-ment retenu notre atten-tion. Toutes cescirconscriptions adminis-tratives ont chacune sonhistoire, même si leurs tra-ditions se rejoignent,quand elles ne sont pastout simplement lesmêmes. Aussi, elles ontchacune une face at-trayante pour attirer letouriste. L'Ogooué a également lesaffluents qui peuvent êtrevisités. Dans sa rive droite,il y a la Mpassa (136 km),Lékoni (160 km), Sébé

(232 km), Lassio (160 km),Ivindo, Okano, Abanga(160 km)...Et dans la rivegauche, il y a la Léyou (90km), Lolo (240 km), Offoué(170 km), Ngounié...Plu-sieurs villes de notre payssont également traverséespar l'Ogooué. C'est le casde Franceville, Lastour-ville, Lambaréné et Ndjolé. Dans le domaine écono-mique, l'Ogooué est navi-gable de Ndjolé à la mer. Ilest utilisé pour le trans-port du bois et des per-sonnes, de même que celuid'autres biens jusqu'àPort-Gentil. Il est l'axe depénétration essentiel auXIXè siècle, alors qu'il n'yavait aucune route. A cetteépoque, il est alors utilisépar les explorateurs euro-péens (dont Pierre Savor-gnan de Brazza) pour ladécouverte du Gabon. Lesdifférentes tribus instal-lées le long de son courspréservaient jalousementleur monopole du trans-port des marchandises surla portion du fleuvequ'elles contrôlaient. Leplus grand fleuve duGabon perd son impor-tance comme voie de com-munication depuis laconstruction des routescarrossables ralliant l'hin-terland., et la mise en ser-vice du train par leTransgabonais, devenu Se-trag. 

A la découverte de l'Ogooué et ses merveilles
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Un sableur traversant l'Ogooué 
avec son contenu.
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En pirogue, le touriste peut découvrir les lacs du Moyen Ogooué, comme ici,
le lac Onangué, le plus vaste de la province.
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Il n'est pas rare de rencontrer sur l’Ogooué les bateaux transportant 
des radeaux de grunes.
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Des sites mirifiques comme cette île, à côté du lac Onangué, 
constituent une réelle attraction.
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